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 « Les siècles  s’ouvrent, inlassables, 
au labour de  l’histoire, les chaînes 
tintent au pas de  l’homme, et ce  n’est 
point de servitude ni de mort que 
traite le poète… Les grandes passions 
politiques  s’en vont se perdre au 
cours du fleuve, de faux thèmes de 
grandeur  s’effondrent sur les rives, 
mais sur la pierre nue des cimes sont 
les gloires poétiques frappées  d’un 
absolu  d’éclat. »
 Saint-John Perse,  
 « Discours de Florence » (1965).
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